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CLARAC Albert (1854-1934). Premier directeur du Pharo. 

Louis, Marie, Albert Clarac naît à Fort-de-France, Martinique, le 13 janvier 1854.  
Il fait ses études primaires et secondaires à la Martinique et obtient un bac ès lettres à Bordeaux 
en 1873.  
Après un baccalauréat ès sciences restreint, une première année de médecine préparée en deux 
mois, il entre en deuxième année à l’École du service de santé de la Marine de Brest en août 1874. 
En 1876, il embarque comme aide-médecin de la Marine sur le Tage, un des derniers navires à 
voile de la marine en bois.  
Débarqué à Brest en octobre 1877, il est affecté à l’hôpital maritime où il prépare ses examens de 
doctorat en médecine. Il choisit la Martinique comme première affectation.  
Il est à la Martinique de 1878 à 1881, en Guyane de 1882 à 1884. 
Il est appelé à l’hôpital de Lorient de 1884 à 1886 et retourne en Martinique de 1886 à 1889. 

Après un séjour à Cherbourg, c’est à nouveau la Martinique, de 1890 à 1894, puis le Sénégal de 1894 à 1896. En 1897, il est à 
Paris au ministère de la Marine en qualité de membre du conseil de santé et membre de la commission des marchés. 
Il retourne en Guyane de 1898 à 1900, puis à Paris de 1900 à 1901. De 1902 à 1904, Il est directeur général de l’hygiène et de 
l’assistance médicale indigène à Madagascar.  
Le 14 décembre 1904, il est nommé directeur du service de santé du corps d’armée des troupes coloniales que commande le 
général Archinard. Le 3 juillet 1906, Albert CLARAC est désigné pour être le premier directeur de l’École d’application du service 
de santé du Pharo. En décembre 1911, il est nommé en Indochine. À la direction du service de santé de l’Indochine, il a pour 
mission d’inspecter les structures médicales de la péninsule indochinoise (Tonkin, Annam, Laos…). 
À peine revenu en France en juin 1914, la guerre éclate et on lui confie la direction du service de santé de la XVIIIe région 
militaire, poste qu’il occupera jusqu’à la fin de la guerre et qui verra la fin de sa carrière militaire en 1918. 
Il meurt à Paris le 25 mai 1934. 

Il y a une rue Clarac à Tarbes (Hautes-Pyrénées) et Vic-en-Bigorre (Hautes-Pyrénées)  
mais il s’agit peut-être d’une homonymie. 

L’hôpital militaire Clarac à Fort-de-France est aujourd’hui intégré au CHU. 
La promotion 1930 de l’École du Pharo a été baptisée Clarac. 


